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DANS UNE REGION EN GUERRE :  

LA GUERRE DU GOLFE (2 août 1990- 3 mars 1991) 

 
Un contexte explosif 

Israël et les Arabes : une lutte qui empoisonne le Proche Orient (Asie de 
l’ouest) 

 Après 1945, les Juifs d’Europe qui ont été persécutés par les nazis se réfugient en 

Palestine afin de refonder un Etat juif ou hébreu, comme celui qui avait existé dans 

l’Antiquité. 

 Les Arabes luttent contre cette implantation juive sur ce qu’ils considèrent comme leur 

terre. De ce fait, l’entente entre Juifs et Arabes échoue. En 1948, seul un Etat –juif- 

celui d’Israël, voit le jour en Palestine. Des Palestiniens restent sous domination 

israélienne, d’autres fuient dans les pays arabes voisins ou, comme Yasser Arafat, 

résistent aux Israéliens (Organisation de Libération de la Palestine, OLP). 

 Les chefs qui luttent contre Israël sont très aimés dans le monde arabe. 

Saddam Hussein veut faire de l’Irak une grande puissance 

 Saddam Hussein prend le pouvoir en 1979 dans un riche Etat pétrolier du Golfe : 

l’Irak. Il veut faire de ce pays une puissance dominante dans la région. En 1980, il 

attaque l’Iran, pays voisin musulman chiite. Cette guerre Iran-Irak dure huit ans 

(1980-1988). l’Irak, soutenu par les pays arabes sunnites et par les pays occidentaux, 

s’épuise et s’endette lourdement. C’est la question des dettes et la puissance militaire 

croissante des Irakiens qui rend mauvaises les relations entre l’Irak et les autres pays.     

 

 

L’invasion du Koweit et la guerre du Golfe  
 Le 2 août 1990, l’Irak envahit son voisin, le petit émirat gorgé de pétrole : le Koweit. 

 Les Américains du président Georges Bush (père) déclenchent aussitôt l’opération 

« Bouclier du désert » afin de protéger l’Arabie Saoudite contre une attaque irakienne. 

De nombreux pays (France, Grande Bretagne, pays arabes) rejoignent la Coalition. 

 Durant l’automne, les Américains obtiennent de l’ONU l’autorisation de transformer 

« Bouclier du désert » en « Tempête du désert » si les Irakiens n’évacuent pas le 

Koweit d’ici janvier 1991.  

 Le 17 janvier 1991, commence environ un mois de bombardements massifs de l’Irak 

et du Koweit occupé.  

 Afin de déclencher une réplique israélienne entrainant une réplique arabe,  Saddam 

Hussein bombarde Israël avec ses missiles scuds. Il espère regrouper tous les Arabes 

contre Israël et les Etats Unis. De fait, malgré des opinions publiques favorables à 

Saddam Hussein, les chefs d’Etat arabes restent fidèles à la coalition de 28 nations que 

dirige le général américain Norman Swcharkopf.  

 Le 24 février 1991 (début de l’extrait du documentaire), trois corps d’armée s’élancent 

sur les positions irakiennes affaiblies par un mois de bombardements intensifs. Les 

combats sont favorables à la coalition dont les troupes pénètrent profondément en 

territoire irakien.   

 Le 27 février 1991, les troupes arabes libèrent Koweit-City.  Début mars, les dernières 

divisions d’élite de l’armée irakiennes  (le garde Républicaine) sont menacées de 

destruction totale. Mais Georges Bush donne l’ordre d’arrêter la guerre. Le 3 mars, les 
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généraux irakiens sont très heureux de pouvoir signer une capitulation qui leur permet 

de dégager des troupes afin d’écraser les Chiites et les Kurdes irakiens qui se sont 

révoltés contre le pouvoir tyrannique de Saddam Hussein. 

 La puissance militaire irakienne est désormais sous contrôle des inspecteurs de 

l’ONU. Cela, jusqu’en mars 2003 où le fils de Georges Bush, Georges W. Bush, 

décide l’invasion et le renversement du régime irakien sans l’accord de l’ONU.   

  

 

 


